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MOULES DE EONDEERS DE L'AGE DU BRONZE
AU MUSEE DE GENEVE

D. VIOLLIER.

orsque Ton etudie les objets prehistoriques en bronze, non pins an

point de vne archeologique on typologique, mais an point de vne
de la technique, on demenre confondn de l'habilete des fondenrs;
on est emerveille des resultats obtenns avec des moyens forcemeat

primitifs, et des dilficultes vaincnes. On ne doit pas oublier, en

effet, que ces artistes se henrtaient constamment ä nn obstacle

presqne insurmontable: ils ignoraient les procedes pour sonder le bronze. Us etaient
done obliges, lorsqu'ils avaient a execnter des pieces articulees, de concevoir lenrs
monies de telle fagon qn'il leur fnt possible d'obtenir d'nne senle coulee les difierentes
parties dejä engagees les ones dans les autres. Gette impossibility de sonder le bronze
les obligeait, pour execnter certains objets qui nous paraissent fort simples, comme
one cliaine d'anneaux, a de vrais tours de force. Gombien y a-t-il de visiteurs
d'un musee qui se rendent compte, en voyant dans les vitrines un petit fragment
de chaine de quelques anneaux, de l'ingeniosite du moule qui permettait de colder
cbaque anneau d'un seid jet et sans qu'il puisse se sonder ä l'anneau suivant1?

Les fondenrs de l'age du bronze employaient, comme les fondenrs modernes,
divers procedes: creux ä cire perdue, monies a pieces, monies bivalves en pierres.

Dans le dernier rapport du Musee national, nous avons etudie quelques monies2
ä pieces en terre cuite. Nous nous proposons d'etudier maintenant les monies
bivalves en pierre et tout particuliereinent ceux du Musee de Geneve.

Les moides du Musee national proviennent en partie de la collection V. Gross
et en partie de ses propres fouilles dans la station lacustre de l'Alpenquai et sont
pour la pi apart publies3.

1 A. Götze, Technik gegossener Bronzekellen, Monlelius Festschrift, 1913, p. 155. — M. Fibert,
Realiexikon der Vorgeschichte, II, p. 160 et pl. 77.

2 D. Viollier, Monies a pieces de Vage da bronze, XXXlIIe Rapport du Musee National, p. 45.
3 V. Gross, Les Protohehetes, L883, pl. XXVI1I-XXX. — D. Viollier, Pfahlbauten, X Bericht,

MZ XXIX, 4, pl. VI.
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Ceux du Musee de Lausanne l'ont ete dans l'Alhum de ce musee1.
Le Musee de Geneve en possecle egalement une importante collection, encore

inedite2.
** *

L'etablissement de ces monies presentait clejä des difficultes extraordinaires.
Us sont en gres tendre, ou molasse, })ierre qui se laissait facilement travailler et
qui abondait dans le pays. Chaque moule se compose de deux valves, portant
chacune une moitie de l'objet en creux, pour les pieces ä double face, couteaux,
lances, haches, etc.; ou une valve creusee et une plate pour les pieces n'ayant qu'une
seule face en relief, comme les faueilles. Pour obtenir une surface de contact par-
faitement plane, on avait du commencer par qser deux dalles en les frottant 1'une

contre 1'autre. En revanche les faces exterieures demeuraient brutes; l'ouvrier ne

prenait meme ])as la peine de donner aux deux pieces une forme ä pen pros
reguliere.

Une fois les contours de l'objet dessines sur 1'une des valves, il restait a obtenir
le creux, ce qui etait evidemment l'operation la plus delicate. II est facile de se

figurer ce que l'etablissement cl'un tel creux devait demander de soin: c'etait un
travail infiniment minutieux. II importait en effet cl'obtenir une exactitude parfaite,
et l'on se demande comment l'artiste y arrivait sans l'aicle cl'un compas d'epaisseur
et sans instrument de precision. La moindre defaillance etait fatale. S'il etait
facile de corriger une partie demeuree trop en saillie, il etait en revanche impossible
cle modifier un point trop creuse: il ne restait qu'a jeter la piece clefectueuse et ä

recommencer tout le travail. Une erreur d'une fraction de millimetre sufhsait

jiour rendre un moule inemployable.
Le report du clessin d'une piece sur 1'autre ne presentait pas cle difficulte, bien

que la plus minutieuse exactitude fut aussi de rigueur. II sufhsait d'enduire la
surface de la valve achevee d'une substance colorante, peut-etre du noir cle fumee

melange a une matiere grasse, et d'appliquer les deux valves 1'une sur 1'autre:

l'ouvrier obtenait ainsi un report parfait. Restait alors ä creuser cette seconde

forme. Ici les difficultes redoublaient. S'il etait possible ä la rigueur de masquer
une faute clans la premiere valve en moclifiant legerement la forme de l'objet ä

graver, il n'en etait pas cle meme pour la seconde valve qui clevait necessairement

etre la reproduction fidele de la premiere, sous peine cl'obtenir a la fonte un objet
disgracieux et inutilisable.

II est evident qu'une grande habilete manuelle et une patience a toute epreuve

suppleaient a 1'insuffisance des moyens techniques encore si primitifs.
1 Antiquites lacustres, 1896, pi. XXXIII-XXXIV.
2 Les moules du Musee de Geneve sont menlionnes: Deciielette, Manuel J'arch prehisiorique,

II, p. 183 — Desor, Le bei äge du hionze laeustre. p. 25, pi. VI. — Evatns, Udge du bronze, trad
1882, p. 470, 471. — Montandon, Geneve, des origines aux invasions barbares, p. 181, n° 279.
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Pour permettre de placer les deux valves exactemenl l'une sur I'autre, elles

portaient des reperes: ce sont deux ou quatre trous sur chaque valve, qui recevaient
de petits tenons de bois. Un moule recueilli dans la station lacustre de l'Alpenquai
avait encore dans ces trous les restes des goupilles de bois.

Pour permettre de couler le metal, on creusait d'un cote un canal muni d'un
orifice en forme d'entonnoir. Souvent, lorsque la piece etait un pen grosse, on

menageait des events pour permettre ä l'air de s'echapper et eviter ainsi la formation

de soufllures. Ge sont de petits canaux disposes obliquement de chaque
cöte du creux.

Ces formes qui avaient coute tant de peine a confectionner ne devaient pas
servir longtemps: le metal en fusion ne tardait pas ä calciner les parois du moule,
rendant la pierre friable et pulverulente. Les formes de l'objet ne tardaient pas a

s'estomper, les aretes ä s'emousser, et le moule etait alors bon ä jeter. C'est cette
action du metal en fusion sur les surfaces du moule qui nous permet d'expliquer
pourquoi la plupart des moules recueillis dans nos stations sont uses interieurement
et souvent meconnaissables. L'eau agissait naturellement plus rapidement sur
les parties calcinees que sur la pierre saine.

Quelquefois, assez rarement cependant, on rencontre des moides trivalves :

la dalle du milieu portait sur ses deux faces des formes en creux, dont la uontre-
partie se trouvait sur les deux valves exterieures. Le Musee national possede un
fort beau moule de ce type trouve ä Auvernier. Sur une face sont deux couteaux
et une grappe d'anneaux, sur I'autre, une hache a ailerons.

Ces moules en gres n'etaient utilisables que pour des objets de formes simples,
lances, epees, conteaux, haches. Lorsque les formes etaient plus compliquees, il
fallait avoir necessairement recours aux moules ä pieces ou ä la fönte ä cire perdue.

*

Moides du Musee de Geneve (fig. 1-2).

9199. Dimensions: 0.17 X O.lo. 11 ache plate triangulaire du Lronze 1. Nous ne
connaissons pas de moules en pierre de hache de ce type. II est vraisemblable que
les premieres haches furent coulees dans des formes de terre plus faciles ä etablir.
Ge n'est que plus tard que Ton appris k faire des formes de pierre. Ge qui rend
cette piece aussi douteuse, ce sont les stries transversales que Ton apergoit encore
sur la face plate, et que nous retrouverons plus marquees sur deux autres pieces
egalement douteuses (fig. 1).

9209. Dimensions: 0.12 X 0.15. Hache Piece douteuse. A noter que la surface
du moule n'est pas unie mais cannelee, ce qui permettrait de conclure que ce moule
a ete taille dans un fragment de molasse moderne. La forme de la hache est aussi
suspecte (fig. 1).



Monies diTMusee de Geneye.Fig 1. —
N08 9 1 99 9 2 0 9 6 5 7,

710, 658, 356,
B 1815, B 1329, B 2054, 9200.



657 et 710' Eaux-Vives. Dimensions. 0 27 X 0 13 et 0 20 x 0 08 Deux
\alves appaitenant a deux foimes differentes, pour la fönte de haches a aileions
du Bronze IV Le canal de fonte^est a la .paitie supeneuie et flanque dans l'une
des valves de deux canaux d'event Les deux pieces presentent la meme paiti

Jig 2 — Moules du Museejde Geneve
9208 B 9146, 9205,

9197, 9204.

culante la paitie compnse entie les deux aileions est bnsee C'etait en eilet le

point faible du moule En enlevant la hache apies la fonte, ll se produisait force-
ment un anachement, suitout si les deux aileions n'avaient pas ete cieuses absolu-
ment paialleles, et necessairement cette paitie du moule devait se bnser. Dans
l'antiquite deja on avait essaye de reparer le moule 657 a l'aide de deux tenons,
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niais semble-t-il sans grand result at. La inenie particularite se retronve snr 1111 nioulc
de hache d'Anvernier: la partie entre les deux ailerons s'etant brisee, avait ete
reparee ä l'aide de deux tenons {fig. /).

657 b Geneve, Plongeon. Fragment de moule a double face: 1° bardie; 2° bardie
et fleche. Dimensions: 0.12 x 0.11.

658. Geneve, Plongeon. Dimensions: 0.21 x 0.09. Moule de hacbe a rlouille
du Bronze IV. A la partie superieure de la bardie se trouvent deux rainures; la

rainure inferieure devait clonner un bourrelet en relief qui formait le bord de la
rlouille; la rainure superieure etait destinee a maintenir en place une piece conique,
vraisemblablement en terre, destinee a former le creux de la douille. Comme dans
les monies en terre, cette piece devait porter tie chaque cote un canal destine a

donner passage an bronze en fusion. Cette piece, plus friable que le moule, devait
sans cloute etre refaite apres chaque fonte {fig. 1).

B. 2584. Eaux-Vives. Fragment de hache. Dimensions: 0.11 X 0.08.
B. 4015. Eaux-Vives. Hache a douille. Dimensions: 0.17 x 0.08.
B. 4803. Eaux-Vives. Fragment de hache. Dimensions: 0.09 x 0.09.
B. 1524. Eaux-Adves. Fragment de hache. Dimensions: 0.05 x 0.085.
B. 967 et B 1523. Eaux-Vives. Fragment tie hache. Dimensions: 0.21 x 0.14.
9200. Moule de lance. La lance est de forme bizarre: les bords des ailerons,

qui devraient etre amincis sont, au contraire, creuses en bourrelet. Sur la surface, on
retronve les stries constatees cleja sur deux monies douteux, comme celui-ci {fig. /).

B. 1815. Eaux-Vives. Dimensions: 0.19 X 0.085. Type cle lance con rant. On

distingue encore ä la base tie la douille, qui est brisee, la rainure qui servait a

lixer la piece mobile destinee a donner le creux. De chaque cote, trois events {fig. 1).

B. 1870. Dimensions: 0.125 X 0.085. Fragment tie lance.
B. 1335. Pointe de lance. Eaux-Vives. Dimensions: 0.19 X 0.10.
B. 1329. Eaux-Vives. Dimensions: 0.125 X 0.09. Moule de marteau on plutöt

rl'enclume. La forme est trop degradee pour qu'il soit possible d'etre absolument
affirmat if {fig. 1).

3562. Eaux-Vives. Dimensions: 0.11 X 0.08. Moule tie marteau a douille carre.
lei encore on retronve les deux rainures superieures, l'une servant pour le cordon

en saillie destine a renforcer le bord tie 1'instrument; 1'autre destinee a fixer la piece
mobile donnant le creux de la douille. Ce marteau etait orne sur ces cleux laces tie

1

chevrons en relief que 1'on voit en creux au fond du moule {fig. 1).

B. 2054. Eaux-Vives. Dimensions: 0.09 X 0.06. Fragment cle moule pour un
ciseau ä douille. II n'en reste que la partie superieure avec deux rainures; la rainure

inferieure destinee a clonner le bourrelet formant le borcl de l'outil; celle d'en haut

1 Ce moule porte le meme numero d'inventaire qii'uii des precedents, quoique dif'terent.
2 Ce numero, porte sur la pierre, ne correspond pas aux inventaires. Peut-etre 656?
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servant ä fixer la piece mobile interieure; oomme celle-ci etait tres longue et mince,
le manchon cylindriqne qui separe les denx rainnres etait la pour maintenir cette

piece et l'empecher de se placer obliqnement, ce qu i an rait en ponr resultat d'affai-
blir nn des cotes de l'outil en diminnant l'epaisseur de la paroi (fig. 1).

9205. Dimensions: 0.18 X 0.13. Denx conteanx; 1'nn est entier, I'antre fort
efface. Le canal de coulee etait ä la soie: il suffisait ensuite d'enlever l'exces de

metal et de faponner la soie an marteau (fig. 2).
B. 947. Eanx-Vives. Dimensions: 0.14 X 0.06.
Un 2me fragment portant meme nnmero. Contean. 0.11 X 0.11.

Fragment cle contean ä donille; la lame a completement clisparn.
B. 1865 et 1867. Eanx-Vives. Fragments deconteaux. Dimension: 0.20 x (j-^5

et 0.012 x 0.075.
B. 1332. Eanx-Vives. Dimensions: 0.12 x 0.09. Fragment de fancille. Les

fancilles se conlaient dans nn monle monovalve; la seconcle valve etait remplacee

par nne pierre plate qnelconqne. Le Musee national possecle nn fort bean monle

complet. Snr la dalle plate se voient encore tres nettement les contours de la fancille
clessines par la calcination de la pierre1.

Le monle du Musee de Geneve n'a conserve qn'une petite partie dn talon de la
fancille.

9197 (dimensions: 0.185 X 0.18) et 9204 (dimensions: 0.19 X 0.19). Denx
monies ponr epingles ä tete ronde massive. Ces denx valves sont presqne identiqnes,
mais n'appartiennent cependant pas an meme monle. On conlait a la fois trois epingles
placees en eventail, les trois pointes convergeant dans le canal cle conlee. Les tetes
de ces epingles etaient generalement ornees de gravures. Comrne il etait impossible
de graver des traits anssi fin dans la pierre, les tetes etaient coulees unies et gravees
ensuite an bnrin. La pointe de l'epingle s'obtenait ensnite par martellage (fig. 2).

B. 4303. Eanx-Vives. Dimensions: 0.125 x 0.08. Forme ponr trois epingles.
Par suite d'nn long usage et d'nn sejonr prolonge dans l'eau, les crenx sont fortement
älteres. On reconnait a peine les tetes arronclies, et les soies devennes presque anssi
larges qne la tete.

B. 95. Eanx-Vives. Dimensions: 0.15 X 0.07. Trois rainnres grossieres tracces
parallelement. Ce ne sont pas cles epingles, pnisqne ces objets sont appointis anx
clenx extremites. L'usage en demeure incertain, car la forme est tres usee. Peut-etre
sont-ce des bracelets cle section plan-convexe, a extremites appointies. On sait que
les bracelets cle ce type, on en forme de ruban, etaient conies sous forme d'une
barre droite ployee apres coup. On connait un monle de bracelet2 et un bracelet
non ploye3, qui se trouvent tous deux au Musee national.

1 D Viollier, op. cit., pi. VI, 3 et 4.
2 A3 Gross, op. cit., pi. XXVIII, 4.
3 Ibid., pi. XVIII, 73.
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ß. 9146. Eaux-Vives. Dimensions: 0.18x0.11. Moule ponr annelets. Ces anne-

lets sont extremement abondants dans les stations lacnstres, si abondants que certains
archeologues les considerent, avec raison semble-t-il, comme ayant servi de monnaie.
Pour couler ces petits objets, les fondeurs avaient recours ä un moyen fort ingenieux:
dans le bloc de gres, ils creusaient un canal de fönte central, d'oü partaient des

canaux lateraux disposes en aretes de poisson. Au bout de chacun de ces canaux
etait creuse un annelet. II suffisait done d'une seule coulee pour obtenir un nombre
assez important d'annelets qu'il n'y avait plus qu'ä detacher (fig. 2).

657. Geneve. Plougeon. Anneau.
9208. Dimensions: 0.12 x 0.085. Moule pour pendeloque triangulaire. Ge genre

de pendeloque est assez frequent a l'äge du bronze; il consiste en une plaquette
triangulaire ornee sur l'une de ses faces de gravures enlevees au burin; au sommet
du triangle est fixe un anueau de suspension. La contre-plaque etait constitute
}>ar une dalle plate (fig. 2). Douteux.

B. 3140. Eaux-Vives. Dimensions: 0.10 X 0.07. Moule tres use, ayant peut-
etre servi ä fondre une pointe de fleche.

B. 1330. Eaux-Vives. Fragment de moule d'epee.
B. 94, 1330, 1333, 2876, 2877, 3008, 3013, 3025, 3038, 4655, 5527, 5596. Eaux-

Vives. Fragments de monies.
711 (ciseau); 2310, Eaux-Vives; 9201-3, 9206-7, fragments de monies, provenance

inconnue.
** *

Tons les monies de provenance connue du Musee de Geneve ont ete trouves
dans la station des Eaux-Vives, oil se trouvait un atelier de fondeur. Seules les

grandes stations ont fourni des monies: Auvernier, Corcelettes, Morges, Alpenquai,

etc., et cela est facilement comprehensible: l'art du fondeur exigeait une grande

habilete, un materiel coüteux par la peine que Ton avait eu a le confectionner,
un personnel tres entraine. Seuls les grands centres pouvaient posseder des fondeurs.

Les habitants des petit.es stations devaient reeourir ä leurs bons offices, comme

aujourd'hui les habitants des villages ^loivent reeourir aux magasins de la ville.

II existait d'ailleurs de nombreux marchands ambulants qui portaient avec eux

une pacotille d'objets neufs en bronze, qui les vendaient ou les echangeaient contre

des objets usages, dont ils rachetaient le metal. Nous connaissons aujourd'hui
toute une serie de depots confies au sol, et ou blies par ces marchands ambulants.
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